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1. Introduction :  

Si cette année un peu particulière a empêché l’association SORBUS d’organiser les 
événements publiques, les activités de fond ont quant à elles bien sûr suivi leur cours. En 
effet, les martelages, le suivi des nichoirs, pour lequel nous remercions vivement tous les 
contrôleurs, ainsi qu’un nouveau projet sur l’Étourneau sansonnet ont été réalisés avec 
succès. En début d’année, nous avons également eu le plaisir de partager la nouvelle 
brochure sur la biodiversité du vignoble, publiée en fin d’année 2019 déjà. Nous espérons 
qu’elle sensibilisera tout acteur ou visiteur du vignoble ! N’hésitez pas à nous en 
commander si votre entourage peut être intéressé.  

Enfin, cette année a vu une petite rocade au sein du comité, Astrance Fenestraz a repris la 
présidence à la place de Pauline de Coulon que nous remercions vivement pour son 
travail ! De plus, Hoang Lê que nous remercions également pour son engagement a quitté 
le comité. 

2. Membres 

Au 31 décembre 2020, l’association comptait 291 membres (181 individuels/lles, 105 
familles, 5 collectifs). Nous avons été très heureux d’accueillir 13 nouveaux membres 
durant l’année écoulée, mais nous avons également pris note de 20 démissions, dont 3 
décès. 

3. Comité 

Le comité se composait de 7 membres : 

Astrance Fenestraz, présidente  Pauline de Coulon  Michel Blant 
Lisa Fisler, secrétaire   Jean-Lou Zimmermann  
Lucas Gindraux, trésorier   Gabriel Marcacci   
 
Antoine Frei a été mandaté en 2020 à hauteur de 30% pour le contrôle et la réparation 
des nichoirs et le baguage des torcols et des gobemouches ainsi que pour les martelages 
forestiers.  

4. Utilisation du fonds « Grand Tétras » 

Le fonds Grand Tétras n’a pas été utilisé en 2020, cependant comme la Huppe fasciée a 
fait une première nichée à Sauges en 2019, nous avons prévu de financer quelques 
nouvelles cavités dans cette zone qui n’en contient pas encore.  

5. Travaux et bilans ornithologiques 

En 2020, nous avons malheureusement dû annuler toutes les journées de travaux 
bénévoles, nous espérons que 2021 sera plus favorable aux événements publiques.  



Forêts 

Chaque année, en collaboration avec les services et propriétaires forestiers du canton de 
Neuchâtel, SORBUS remet en état ou améliore l’habitat des tétraonidés (principalement 
la gélinotte, le Grand Tétras étant malheureusement presque éteint sur le canton).  Ces 
travaux sont régis par une convention avec l’État de Neuchâtel. En 2020, nous avons traité 
une superficie de 103 ha, au sein de 15 divisions forestières, réparties dans 4 
arrondissements. Ces chiffres ne comprennent pas le Communal de La Sagne où SORBUS 
continue à officier comme conseiller pour le martelage des zones à gélinottes. Ces mesures 
pour les tétraonidés sont également favorables à d’autres oiseaux forestiers rares comme 
la Bécasse des bois, la Chevêchette ou la Chouette de Tengmalm, ainsi qu’a tout un cortège 
d’espèces faunistiques et floristiques qui profitent de ces ouvertures en forêts. 

Gélinotte, bécasse et rapaces nocturnes 

La situation des oiseaux forestiers rares n’a malheureusement pas changé depuis 
l’année dernière. 

- En effet, la lente diminution de la Gélinotte des bois se confirme. Sa population est 
encore saine, mais fragile. Le morcèlement de son habitat et les dérangements 
toujours plus présents en forêt sont des menaces importantes pour cette espèce. Les 
travaux entrepris par SORBUS en collaboration avec les services forestiers neuchâtelois 
sont donc une nécessité pour maintenir et connecter les habitats restants et ainsi 
espérer renforcer la population pendant qu’il est encore temps. 

- L’affaiblissement de la population de Bécasse des bois est aussi toujours en cours 
(diminution d’environ 51% à 64% des individus nicheurs dans le jura neuchâtelois 
depuis 2001). Les causes sont les mêmes que pour la Gélinotte des bois et nous 
essayons également de les compenser par nos travaux en forêt. De plus, le déclin de la 
belle des bois est accéléré par le maintien de la chasse à la bécasse. Il serait nécessaire 
d’établir un moratoire sur cette pratique, ainsi que d’élargir les zones de tranquillité, 
si nous souhaitons retrouver une population saine. Pour en savoir plus, n’hésitez pas à 
consulter l’article de Jean-Lou Zimmermann et Serge Santiago, sorti en 2019 et 
disponible sur notre site internet. 

Concernant les rapaces forestiers nocturnes, la Chouette de Tengmalm est également 
en diminution, mais la Chouette Chevêchette, la Hulotte et le Hibou moyen-duc restent 
stables. 

 Oiseaux cavernicoles 

Chaque année, environ 25 bénévoles contrôlent 2 ou 3 fois entre mai et juillet plusieurs 
centaines de nichoirs et cavités en murs installés pour le Torcol fourmilier, le 
Gobemouche noir et la Huppe fasciée. Ce travail nous permet de suivre l’évolution et la 
répartition de ces espèces, sur la rive du lac de Neuchâtel principalement. Nous 
remercions donc chaleureusement tous ces bénévoles ! 

- Le Torcol fourmilier se porte bien, 48 nichées ont vu le jour entre Concise (VD) et 
Alfermée (BE) avec 311 jeunes bagués et 25 "reprises" par photographies d’adultes 
bagués précédemment, une année record ! 



- Cette année, 7 nichées de Gobemouches noirs ont été un succès à Neuchâtel avec 
un total de 28 jeunes bagués. La majorité des couples ont niché dans les zones 
habituelles, à Pierre à Bot et à la Chaux-de-Fonds, mais un couple a choisi une zone 
encore jamais occupée à Boudry, nous espérons donc voir une nouvelle zone de 
nidification pour les prochaines années ! Le nombre de nichées reste stable, mais 
faible. Nous avons donc décidé de poser des nouveaux nichoirs autour de Pierre à Bot 
et dans d’autres parcs urbains dans l’espoir d’étendre la population. 

- En 2019, un couple de Rougequeue à front blanc avait niché à Pierre à Bot dans un 
nichoir avec le trou agrandi par un pic. L’hiver dernier, nous avions donc ajouté 
quelques nichoirs spécifiques à cette espèce et cette année, l’un d’eux a été adopté ! 
Nous ajouterons donc aussi des nichoirs pour cet oiseau dans les nouvelles zones en 
ville. 

- La Huppe fasciée était à nouveau présente lors de la migration de printemps sur 
Neuchâtel. Mais malheureusement, nous n’avons pas trouvé de nichée cette année.   

- Cette année, SORBUS a commencé un nouveau projet sur l’Étourneau sansonnet. Un 
des buts est d’investiguer la potentielle concurrence avec la Huppe fasciée, puisqu’ils 
occupent les mêmes structures de nidification. Ce projet nous permettra peut-être de 
découvrir si les individus présents lors de la nidification, au printemps, sont les mêmes 
que ceux qui mangent le raisin à l’automne. Pour ce projet, nous avons posé une bague 
métallique de la station ornithologique sur la patte droite et une en plastique jaune à 
gauche (nous changerons de couleur chaque année). Alors si par hasard vous observez 
un étourneau bagué, nous vous serons très reconnaissants de nous contacter 
rapidement !   

Concernant les autres espèces nicheuses contrôlées, nous avons pu remarquer un nombre 
important de nichoirs inhabituellement vides cette année. Les causes nous sont 
inconnues, mais pourraient avoir un lien avec la météo. L’année dernière, les échecs de 
nidifications étaient nombreux et nous nous inquiétons de l’impact de plusieurs mauvaises 
années d’affilée sur les populations de mésanges et sittelles.  

6. Manifestations et stands d’information 

Nous n’avons pas pu participer à des manifestions cette année, mais nous espérons que 
l’année prochaine nous en offrira quelques possibilités. 

7. Documents 

Cette année, nous avons rédigé une newsletter sur le Torcol fourmilier, vous pouvez la 
retrouver sur le site internet.  

8. Remerciements 

Les membres du Comité remercient toutes les personnes qui ont contribué, d’une manière 
ou d’une autre, à développer les activités de SORBUS : les donateurs, les membres, les 
bénévoles et les institutions partenaires de nos activités. 
 
A tous un grand merci ! 

Le comité SORBUS 


